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En neuf mois, une
• Forte d'une pédagogie
originale, l'école Out of the box
commence à faire ses preuves.

Reportage Bosco d'Otre-ppe

QU'y a-t-il de plus efficace qu'une
grande carte du monde l Devant
une \'ingtame d'adolescents,
Françuis Reynaerl n'a besoin de

rien d'autre, Journaliste, historien et
êcnvall français, il se penche avec eux
sur quo>lques cmilluents. passe d'un
romÎnent il l'autre ou s'arrête aux
pieds des Alpes, Il leur rarame l'his-
toire de l'algèbre, IE'S chevauchees de Id
philosophie grecque et la découverte
de l'Amerique,

Nous sommes un mardi midi, il
l'éml •.•OuI. of the box dans la rom-
mune d'Etterbl'ek IiBruxeUes, Ici, dans
œl "atelier de prdtJgogie ITéalil'!'", sont
aœueillis près de vingt jeunes âgés de
15 il 19 ans. Leurs profils sonl varies,
mais tous om décroche de l'cnse4;ne·
ment classique, "POI'Ct" quI' jl' m'y l'Il'
nllfjais", explique sobrement Arthur.

Ou paITe que les grandes strucllU'l'S, le
harcdement, le manque d'une peda-
gogie adaptée ont laissé tomber les
llutres. Certains ont du coup quitté
l'l'cole pour quelqul's mois il la rechf'r-
che d 'un nouveau souffie. D'autres dé-
finitivement, et se preparcnt au jury
central qlÙ lcur permettra dl' poursui-
yre des études supérieUl'C5, ou il une
fommtia!1 proff'SSionnelle,

"C'est quand j'ai réalisé combil'n le
nomure de jnmes berges qui dieme/le"t
de /'erlStigm!menl ardinairl' esl devé
(voir d-desslLS}, que jl' me Sliis klllœe
dollS ce projet", raconte Diane Herme·
bt-rt. la fondatrice et ta directrice du
lieu, Sa longue expérience dans le
monde de b culture, son carnet
d'adresses étoffé et S<l capacité il con-
vainc!'!' des IllCcénes ct des parrains lui
permettent de lancer Out of Ihe box.
Au rang dl' œs derniers, on décoU\Tc Il'
réalisateur Nabil Ben Yadir, l'écrivain
Amin Maalouf, dC!ichefs d'entreprises,
ou le dessinatelU' François $chuiten.

Mettre les jeunes en valeur

Pour lancer Out of the box en sep-
lembre l015, Diane lienueœl'1 paTt
de plusiems intuitions et obsel'vations,

10/04/2017

école remet des élèves sur les rails
Son premier obje<.1.ifest de mettre en

place un programme pedagogique qui
brn5SCdifférentes nlll1Ïercs de marneœ
tranS\-ersale, et qui pl'rmette il chaque
éli>vede œlrouverle plaisir d'apprendre.

Le- deu.tiême est œlui de la r!'Sponsa-
bilisatioll. "le dereste les cfiseaurs qui se
cante/ltellt d'e,'ellser les jell/les et en (ant
des l'Ü'fimes. CédllClltian dail rllu.~i al'/lir
le l'ole de responsal1i1iSl'r les jeunes el rie
leur dallner plus d'al/tarromie il parr il'
d'une' plus grallde confiante l'JI soi'.
Le troisième ôt celui du respect du

temps long, "/l'mps itldÏSpt>nsubll' pDw'
acquirir ulle œmpetenœ ail maîtriser tm
SiHlOir. mais temps miné par /'lti'gmwnÎe
du prés.ellt el de l'i/lsmnt qui règne
aulourd'lIui,lIommmenr Ilmuse dl' l'usa{Ji'
permanent d'autils ;nfoT'lllalÙJlIl'S,

Lt" quatrième, enfll1, est celui de la
mise en valeur des jeunes, "LesacClltillir
rUlrIS 1111 lieu qui est IJetm et jO//t'llX où ils
rencolrtrelll de ,/Ombreuses pe1'SOnn<'S,
dotlt des irll'iles de prestige, C'est ell SUlili-

gnmrt /a di/Ièrrnœ de l'MUrol!, etlles l'ala·
/'Îsa1Jtet l'II les encouragentlt individuelle-
mePlt lfl/O/l obtù!tltles mEilll'llrsn'sultats".

L'apprentissage par atelier
Très ('oncrélclllent, les étudiants

s'engagent il passer entre trois et neuf
mois ilOuI orthe box. l'année scolaire
esl structurée en trois trimestres_ A
leur tour, ces trimestres sont consa-
crés il la connaissance de soi. de ce qui
nous entoure, du
monde et de l'orienta-
tion de chacun, Les jeu-
nes travaillent par ate-
liers l.'l par projets, ee
qui permet de croiser
les matières l.'t des ap·
pl'Dchcs qui se complè-
tent selon des thèmes
directcurs, A litre
d'cxemple, la ré.alisa-
triCl" Agnès Varda a

rassi;> plusieurs jours
'an dernier a\'ee les
élèves, tandis qu'ils ont
l'ôta\'& les artistes fran-
çais Pierre et Gilles durant ce mois de
fé\Til'r,
Dans le progrllnmll', on ne dêrouvI'l'

pas de cours classiques, sauf pour ceux
qui en fotlt de la demande, Ce qui est
mis en valeLLl'.• 'estla créativité à tra-
vcrs des ateliers dl' photos et dïnfor-
matique, des ateliers d'écriture, de

yoga, de capOl'ln, d'anglais, d'cxpres- {Ianl que lc projet a pu relancer des di-
zaines de Îemlt~s sur le chemin de leurs
ambitions.sion écrite, de philosophie, de théâtre,

dl" chant 1'1 méme dl' jeux d'échec,
"une bOllne parte d'entrée vers les ma-
thématiques" souligne Diane Henne-
ber!. Tous les mardis et jeudis de SLLl'-

cl'Oit, une personnalite
est invitee à déjeuner et
à &voquer son parcours.
En deux ans, on a ainsi
\'U passer le comédten
Sam Touzani. la ci-
nt'aste Marion Hansel
DU la diplomate Ll'ila
Chahid,

"La grande qI/alité du
projl"J est d'ellcourage"
les kutles t'Il suscita/Il
leltr inlirét et t'ri faisant
l'II sortI' qu'ils se selltl'nl
rDnl'l"l'IIés par cr qui les
rntrlllre", explique Fran-

çois Sclmiten qui suit le développe-
ment dl' l'école,

Vers un IJremier bilan
La qualité des expositions réalisées

par les étudiants suffit a prouver à quel
point le proiet est ambiticux. Peut-oD
parler de reussitt' ? "POt,,· /ïtlstrlllt au;,
mais IlOUS sommes toujarlrs en pb'iode

t','pél'imetltale, 011 cO/lsigne talls les
jOllrs te qlli se passe, et 011 a e/wque se-
maille lIIIe riullion d'éq!lipe pOUl'
faire le point. Mais dire que ce praiel
est modélisable serair ellcore préma-
turé", avance, prudente, Diane Henne·
ben,
Ce qui saute a\lx yeux en tout ras,

eeSI l'ambiancl' ron\'Îviale, un
mardi midi, autour d'une mème ta-
ble l'nlre les enseignants, les in\'it~s
et les jeunl's, C'est aussi la beauté el
la dart~ des lieux. dall5 ('etle maison
de maitre magnifiqueml'nt restau-
réc_ Impossible pour autant d'imagi-
ner que le pouvoir public (qui a rc-
connu le projN par décret) puisse gé-
néraliser ee concept, L'initiatil'e est
pri\'êc. Le mlnerval. quant il lui. e'l
dl' mille euros par trimestre. L'écolc
a cependant développé Ull réseau dc
parrainage pour aider liuanciere-
ment les jl'unes isms de milieux dé-
favorisés.

•Rf'l'l'nez dalle dnns lm ail, pollr l'Oir
commellt pl()m Illlrolrs évolue", conchil
Diane Hennebert.1l demel1rl' en allen-

Tous les mardis
et jeudis, une
personnalité
est invitée
à témoigner,
On a vu passer
des journalistes,
des artistes ou
des diplomates.
Chiffres

Le décrochage
scolaire reste très
important
Peu reviennent. Chaque
an~èe, 14000 élèvcs
décrorhenl de l't'cole en
Fédériltion W~Llollit'Brll~elte\.
('l'Il un chiffre Important el

catastrophique dansl.
trajectoire d'un leune, pU;SqUE
lrès pcu reviennent dans
l'ellseignement ardulalre pm la
luite. Au tOlal, Ii l'on s'appuie
lur les statistiques livrées en
2014 pal [UfOllJL.13 % des
leunes wallons âgés c~lre 18 et
24 an; Ollt quill/!
prématurémellll'enseignemenl.
A Brux"llel, Œ pourceniage
munie à 14% (es chiffres sont
supérieurs,j la moyenne des
pays voisins qui est de g%.

Le qua.lifiant est plus
tDuché. C'eSI 5urtoUt au seln de
l'enseignement professionnel
que l'on compte le pl us de
dêrrochages, Selon une eJude de
la FèMra!10rl WJllonie-Bru..:~lIes
qUi date d~ 2014, Le tau, dl'
So(ll~ "'II de 2% dans II' gèl1~rJI.
.IDr., qu'il s'élèvl',j Hl% daesl ••
secondaire professionneL
Natoll., que ces chiffres
s'expliquent en parlle par le fait
que l'emeignement genêlill
relègue d~ nombrc:.lux jeunes en
difficultés ver; les filièr!'s
qualifiantes,

Parlement de la Fédération Wallonie-Bruxelles Communauté française 10/04/2017

Communauté française - Enseignement - Enseignement obligatoire La Libre Belgique


